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Didactique des expressions idiomatiques en FLE à destination des apprenants chinois : 
Les effets de l’usage de la L1 comme ressource d’input

Huiyun HU 
Laboratoire STL, UMR 8163, Université de Lille

Cadrage théorique
Recherches	ontologiques	des	EI	

(Mel’čuk,	1995;	Howarth,	1996;	Pecman,	
2004;	Bobrow	et	Bell,	1973;	Gibbs,	1980)

Recherches	acquisitionnelles	et	
cognitives	des	EI	en	L2

(Jiang,	2000;	Liontas,	2002;	Cieślicka,	2006)
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Matériel & Méthode 
Participants
Critères	de	participation	:	
- L1	mandarin	
- entre	20	et	30	ans
- licence	de	français	en	Chine
- niveau	de	français	B1-C1 (le	CECRL)

Nombre	:	
N	du	groupe	témoin=
15	intermédiaires	+	15	avancés
N	du	groupe	expérimental=
15	intermédiaires	+	15	avancés

Introduction
Compte tenu de la place que les EI occupent dans les langues, elles constituent un
domaine qui ne devrait guère être négligé en Français Langue Étrangère (FLE). Cependant,
ces expressions posent de nombreuses difficultés aux apprenants étrangers, dû à leurs
particularités linguistiques et pragmatiques. Ce travail consiste à étudier les effets de la L1
sur les phases initiales de la compréhension et la production des EI.

Qu’est-ce que les expressions idiomatiques (EI) ?
• Définition : on entend classiquement par expression idiomatique une séquence de

mots conventionnelle dont la signification n’est pas un simple amalgame du sens de
ses éléments constitutifs (Nkollo, 2001 ; Pulido, 2010). ex. poser un lapin, donner sa
langue au chat, casser sa pipe…

Objectifs de recherche
• Déterminer les effets de la L1 aux niveaux de la compréhension, de la production et

de la représentation des EI ;
• Apporter de nouvelles réflexions à une approche contrastive de l’enseignement des EI

en FLE.

Données & Traitement  

Matériel	
20	EI	de	structure	verbale	variées	selon	2	critères	:
1.	La	proximité	avec	les	EI	en	mandarin	:	
identique	(4),	similaire	(4),	synonyme	(4),	faux	
amis	(4),	uniquement	en	L2	(4)

2.	Le	degré	d’opacité	sémantique
Par	ex.	une	variation	du	degré	d’opacité	au	sein	
des	EI	de	la	catégorie	synonyme
Marcher sur des œufs < jouer cartes sur table <
chercher la petite bête < tourner autour du pot
(selon Cailliers, 2009)

Méthode de l’étude expérimentale

Données	qualitatives	
Raisonnements	verbalisés	(l’approche	think-aloud d’Ericsson&Simon,	1993) :
• interprétations	des	EI	hors	et	en	contexte
• stratégies	de	mémorisation	pour	chaque	EI
Productions	des	EI	en	temps	réel
• traces	d’écriture	filmées	lors	des	post-tests	
Productions	finales	des	EI	
• erreurs	types	dans	les	tests	onomasiologiques

Données	quantitatives
• Niveaux	de	difficulté	jugée	pour	chaque	EI	avant	et	après	les	post-test
• Taux	de	réussite	des	post-tests
• Temps	de	réaction	lors	des	post-tests

Traitement	des	données

Identification	
des	EI	connues Interprétation

Interaction	
expérimentale Évaluation Post-tests	

différés

Le	sujet	identifie	
parmi	les	20	EI	
celles	dont	il	a	
entendu	parler,	
qu’il	a	apprises	et	
qu’il	a	utilisées	

Le	sujet	
interprète	le	sens	
figuré	de	l’EI	hors	
contexte	ensuite	
en	contexte	
explicite	
(dialogues,	
annonces,	
discours)

Le	sujet	
découvre,	guidé	
par	l’enquêteur,	
le	sens	de	l’EI,	sa	
valeur	
axiologique,	les	
paramètres	
contextuels	et	
ses	spécificités	
syntaxiques.	

Le	sujet	donne	
une	note	de	
difficulté	de	1	à	5	
à	chaque	EI	en	
indiquant	leurs	
points	de	
difficulté,	ensuite	
il	effectue	un	test		
onomasiologique	
(post-test
immédiat)		

I	:	Une	semaine	
plus	tard,	le	sujet	
effectue	des	tests	
de	rappel	:	
(onomasiologique,	
définitionnel,	
contextuel)

II	:	Deux	semaines	
après,	il	effectue	
mêmes	tests	de	
rappel	approche	contrastive	des	EI	françaises	avec	les	EI	en	

mandarin	:	groupe	expérimental	avec,	groupe	témoin	sans

Premier	traitement	des	
données

Traitement	des	données	pour	déterminer les	effets	de	la	L1	
sur	l’acquisition	des	EI

Effets	de	la	L1	
internes	aux	EI	

Effets	de	la	L1	
externes	aux	EI

Comparaison entre	différentes	
catégories	d’EI	sur	les	indices	

suivants	:	

Comparaison	entre	chaque
groupe	de	sujets	sur	les	

indices	suivants	:	

Typologie des	sources	
d’interprétations	des	EI	hors	
contexte

% recours	aux	concepts	liés	à	la	
L1	

Typologie des	stratégies	de	la	
mémorisation	des	EI %	recours	à	la	L1	

Mots	saillants	dans	chaque	EI mots	saillants	liés	aux	EI	en	L1	et	différence	entre	chaque	groupe	
de	sujets

Typologie	et	évolution	des	
erreurs	dans	les tests
onomasiologiques	(post-test	
immédiat	et	différés)

erreurs	liées	à	la	L1	et	évolution	de ces erreurs	dans	les post-tests	
effectués	à	des	différents	moments

Traitement	des	erreurs	dans	
le	test	de	définition et	d’usage	
contextuel	imaginaire

erreurs	liées	à	la	L1,	taux	de réussite	entre	les	différents	types	d’EI	
et	entre	chaque	groupes	de	sujets	

Taux de	niveaux	de	difficulté	
subjective	

différence	en difficulté	éprouvée	pour	chaque	EI	et	par	chaque	
groupe	de	sujet

Taux	de	niveaux	de	difficulté	
effective

différence	en	difficulté	effective pour	chaque	EI	et	par	chaque	
groupe	de	sujet

Surévaluation	ou	sous-
évaluation	des taux	de	
difficulté	

influence	de	la	proximité	inter-
linguistique sur	l’auto-

évaluation	de	la	difficulté

influence de	l’approche	
contrastive	sur	l’auto-

évaluation	de	la	difficulté	de	
chaque	EI

* Taux de niveaux de difficulté effective : taux de réussite + temps de réaction dans les tests
onomasiologique et définitionnel
Surévaluation	=	niveaux	de	difficulté	subjective	<	niveaux	de	difficulté	effective
Sous-évaluation	=	niveaux	de	difficulté	subjective	>	niveaux	de	difficulté	effective

1)	- De	quoi	on	parle	?
- Valeur	de	l'EI	chez	le	locuteur	:

□ neutre	
□ négatif	/	mauvais		
□ positif	/	bien		

2)	Relations	interlocuteurs	et	situations	:
□ Ils	ont	un	lien	professionnel	hiérarchique	
□ Ils	ne	se	connaissent	pas	et	ils	se	respectent
□ Ils	se	connaissent	mais	ils	sont	distants
□ Ils	sont	proches	(amis,	familles)
□ C'est	dans	une	actualité	journalistique
□ C'est	dans	un	article	informationnel	sur	Internet

3)		- Soulignez	dans	l'expression	ce	qui	selon	vous	
ne	change	jamais,	ce	qui	peut	changer.

- Est-ce	qu'on	peut	changer	l'ordre	des	mots	de	
l'expression	?
□ oui			□ non

Tomber	à	l’eau	
- Tu	en	es	où	dans	ton	projet	?
- Bof…	Il	est	tombé	à	l’eau,	car	je	ne	
trouve	pas	de	financement.

Approche	contrastive	dans	la	
présente	recherche	:	

Faire	prendre	conscience	au	
sujet	de	similitudes	et	de	
différences entre	l’EI	française	
et	l’EI	correspondante	chinoise	
sous	les	aspects	sémantique,	
pragmatique	et	syntaxique.	

*	«	Support	de	l’interaction	»	à	partir	duquel	l’enquêteur	
apporte	des	informations	supplémentaires	sur	l’EI		

Approche	contrastive	en	DLE	
(Dabène,	1996;	Willems,	1997;	Castellotti,	2001;)


